
LE COURRIER DU LIVRE

Un mot de mise en scène avant de donner la parole au
témoin du colonel Coffin.

Le Congrès américain venait de déclarer la guerre à l'An-
gleterre (le 18 juin 1812), et, du côté du Canada, on se pré-
parait partout à recevoir chaudement les envahisseurs. Un
corps de volontaires, comprenant nombre de Canadiens-
Français, avait été réuni, dans les environs de Détroit, par les
ordres du général Brock, qui avait en même temps organisé
une petite flottille de goélettes armées pour la protection des
côtes canadiennes sur les grands lacs. Une de ces goélettes
était sous le commandement de Rolette.

" Le 3 juillet, dit le Squire Reynolds, un brillant fait
d'armes fut accompli par le lieutenant Rolette, un brave
(plucky) petit Canadien-Français de Québee, ayant le grade
de lieutenant dans la marine provinciale. Il était sorti en
chaloupe avec huit hommes, lorsqu'il vit s'approcher un
navire sous pavillon américain. Il l'aborda carrément, sautn
sur son pont et se trouva au milieu d'uniformes américains.
Sans dire un mot, il plaça une sentinelle au coffre d'armes,
une autre à l'échelle de la dunette, une troisième à la roue,
et cela fait, il donna ordre à haute voix de faire feu sur qui-
conque résisterait. L'équipage américain n'avait pas encore
eu vent de la déclaration de la guerre. Outre l'équipage, il y
avait à bord une garde de trente-trois soldats. Revenus
promptement de leur surprise et voyant le petit nombre des
assaillants, les Américains ne tardèrent pas à montrer les
gros yeux à leurs capteurs; mais le hasard fit que le navire
se trouvait, dans le moment, à petite distance d'un moulin à
vent érigé sur la rive canadienne, et auquel un parapet de
billots donnait l'apparence d'un petit fort. Rolette, avec une
grande présence d'esp4r;t, donna à haute voix ordre au timo-
nier d'amener le navire , ous les canons de la batterie imagi-
naire. Cela eut pour le moment son effet. Heureusement, un
bateau monté par des marins sous les ordres d'un officier,
arriva sur l'entrefaite; ce qui permit à Rolette de garder sa
prise. Ce navire était le paquebot de Cayuga ayant à son
bord la caisse militaire du général américain Hull, du bagage
extra, des approvisionnements militaires et médicaux, et
toute la correspondance de l'armée américaine.

Cet exploit de Rolette fut d'un grand service au général
Broek lorsqu'il arriva le 13 août ".
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